
N é dans la ville de Oued Isser en 785
H/1384, Sidi Abdul-Rahman a été élevé

dans un environnement très spirituel,
emprunt de fortes valeurs éthiques
islamiques, qui ont marqué le futur brillant de
ce grand homme. Après avoir atteint  l'âge
de 15 ans, Sidi Abdul-Rahman, accompagné
de son père Sidi Mohamed Ben Makhlouf,
est allé au Maroc étudier. Il y a rencontré l’un
des grands savants musulmans, Sidi
Mohamed Ibn Marzoug Adjissi.
En 1392, toujours en compagnie de son

père, Sidi Abdul-Rahman a pris la route
opposée à destination de Bijaya (à 200
kilomètres à l'est d'Alger) pour la même
raison, soit la quête de la connaissance.
Après un bref séjour, son père décéda; ce qui
l'obligea à retourner à Alger pour un court
séjour. Il est revenu à Bijaya pendant un an;
puis il y passa un autre séjour de sept ans
pour finir ses études. Il a également voyagé à
Tunis en 1406, au Caire en 1414 et à Brousse
en Turquie, où il a été bien reçu. Une zawiya
a été érigée en son honneur et demeure à
nos jours une dotation pour ce saint. 
De Turquie, Sidi Abdul-Rahman est allé faire
son pèlerinage (Hadj) à La Mecque. Après
l’accomplissement de ce devoir islamique, il est
revenu à sa patrie, l’Algérie, après une absence
de 20 ans consacrés à la recherche de la
connaissance. Puis, il s’est adonné à
l’enseignement dans la Grande Mosquée,
jusqu’à sa mort, le vendredi 23 Ramadan 875
H/ le 15 mars 1479, après avoir consacré 95
ans au service de l'Islam et des Musulmans. Il a
été enterré près du quartier  «Bab EL Oued»,

Le Saint d'Alger: 
Sidi Abdul-Rahman Athaalibi 

> Alger – Mohamed Bokreta

Le Saint d'Alger, Sidi Abdul-Rahman Athaalibi, disciple sage et érudit en exégèse,
appartient à la lignée honorable d'Ahl Al Bayt (famille du Prophète Mohamed), allant
jusqu'à Jaafar Ibn Abi Taleb. 
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au coeur d'Alger à côté de son cheik Sidi Abi
Djamaa Al Maknassi. Il a laissé un legs de plus
de 100 livres, dont le plus important est «Al
Jawahir  Al Hissane fi Tafsir Al Cor’an» (les
perles fines dans l'exégèse du Coran). 
La combinaison sincère du désir et de la
pratique spirituels et la reconnaissance de
l'inséparabilité de la Shari’a (loi) et de la Tarîqa
(Soufisme) ont incarné la profondeur et la
dimension de l'Islam véritable dans la vision de
ce grand homme. 
Au centre d’Alger, le mausolée de Sidi Abdul-
Rahman, un chef d'œuvre architectural, reste
un témoin fier de son legs spirituel et un moyen
de diffuser le message divin en perpétuelle
rénovation pour éclairer l'humanité. �Drapeau couvrant la tombe íjô°†dG »£¨j º∏Y
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